
LE PRIX COURANT

tion du ehef. Pour faire savoir cela à

tout le personnel, affichez d'une manière
vil i ble dans l'établissemenit leés avis lui-
primés, ou bien faites-le savoir sur l'en-
*veloppe de paye ou sur -les cartes cons-
tata-nt le temps fait par les employés.

Il y a les moments où Il devient ex-
trémemient -désirable qu'un employé puis-
se avoir le droit de s'adresser direct!ý-
ment au chef de l'ét.ablissement, quandl
I! s'agît d'une question Importante et Il y
a aussi des moments où ce privilège peut
produire beaucoup de bien et peut-être
une grande économie à la manufacture;
cela peut produire aussi une améliora-
tdon qui apportera une révolution dans la
manufacture. Beaucoup d'ouvriers ont
des Idées à eux. Si un ouvrier est loyal
envers les patrons pour qui Il travaillo.
11. exposera ses Idées à son chef quand
l'occasion lui en sera donnée. Si cette
occasion ne lui est pas offerte, s'il doit
ruser pouir obtenir une audience, l'idéep
s'en Ira ailleurs ou sera complètement
perdue. L'ouvrier est près de son trai-
vail. Il volt tous les détails de la partie
particulière dont Il s'occupe, avec beau-
coup de lucidité. Ecouter ce qu'il dît.
c'est profiter de l'avantage d'un point de-
vite entièrement 'nouveau; cela en vaut.
fa peine et nie peut que produire de bons
rîtsultat.s.

Admettons dans notre' raisonnement
que neuf sur dix de ces audiences soient
une perte le temps en ce qui concernte
lez. résultats définis. La dixième pour.
rait compenser les 'neuf qui ont été per«

dues. Ce plan, s'il est adopté, fera sen-
tir à l'ouvrier qu'il a une place dans l'or-
ganisation, place non limitée à son nonm
sur la liste de paye et à son numéro su'-
-la liste dics 'employés. Nous sonîme3
toits hîumains; nous aimons'à sentir que
nu11 somimes quelque chose et qulelqu'unll
dans une organisation. Une con versa-
tion de trois minutes renverra un oivi--,r
à son éta-bil ou à sa machine avec une
nouvelle impression de vous et de sa noin-
vel-le situation dans l'adniinistraUon. l.e
bon effet de ce sentiment de sa part ne
sera pas perdut en une minute ou en uîn
Jour et. si l'homme en question ne tra-
vail-le Pas davantage ou mieux ' come
résultat de l'entrevue, ce sera parce que
cet ouvrier n'est pas bon ou Parce qu'il
faisait déjà de son mieux. Tout ceia
vaut trOis fois le temps -perdu dans l'en-
trevue'et le trouble qu'elle occasionne.

On ne Peut pas compter en dollars et
et cents les bénéfices de ce plan. mais il
y a une manière de remarquer ces bénè-
fices et de les mettre à l'épreuve, c'est
de constater l'économie d'un gaspilla.ge
possible. Combien un employé peu soi
gueux et Indifférent Peut-il faire de gas-
-pillage s'il n'a aucune raison particulière

d'être soigneux? Et combien le même
ýhomme pourrait-il économiser s'il avait
'à coeur d'employer votre temps, vos oit-
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AUX ANNONCEURS, CITEZ "LE PRIX

-ils et votre matériel comme si -:1(<j~

lui , appartenaIt. Estimez cela.
me et vous verrez qu'un Intérêt Ij~~ur
de cette Sorte manifesté -par . n
homme n'est pas chose à dédaIgi.. r.

Quand un ouvrier demande à ýoir le
chef de l'usine, on devrait ait n nu-ulilt
donné-le prévenir d'avoir à sepr-ae
pour l'entrevue demandée. Laî plac-e
convenable pour cela ne sera pas 14e i..
reau. privé du directeur, car lorsqu'un
-homme est ap~pelé dans ce bureau privé,
Il se figure toujours qu'il va recevoir unê
semonce.

Lie bureau du surintendant ou le bu.
reau de l'atelier évacué pour la rircon.;-
tance est une place bien meilleure poilr
les entrevUes, car Il y en aura infaitljW-ý,.
ment un certain nombre, et plus il y eit
aura, -mieux cela vaud-ra, tant que fces
entrevues produiront quelque choso. I.-
le chef a une occasion de montrer Fa dI.
-plomatie et son aptitude à remplir cei-tt
place, car Il y a là une grande oluporw-n
nité pour faire preuve de tact. Si un oit.
vrier n'a -rien d'important à comimuin!-
quer, Il faut lui faire voir que son sujet
est déplacé, qu'il aurait dù en parier à
son contre-mattre. Il est possible (le In!
faire sentir cela sans le froisser et si on
le fait, il ne fera pas la même erreur une
autre fois. Si rune conversation lntou",
est tenue avec chaque homme de Vat'1
lier, cette conversation aura encori> sa
valeur, car elle établira une entente (or-
diale qui est Impossible dans toute it r-
circonstance.

L'idée est d'établir des rapports en te-
hors de l'idée du salaire et, quand «,Ila -'
lieu, _1l existe un sentiment qui se tri-
duira par des dollars et des cents. Btienl
entendu, il y a autre chose en dehors tle
la considération des dollars et dles uiS

quand on Inaugure le plan dont -nous tuIr-
Ions, mais même à ce point de vue s500
dIde, ce plaff est -productif. Meil1tuiir1*
sont les hommes de votre établlsseilleit.
meilleurs sont les résultats. Vouis poli-
vez par ce moyen obtenir une lnflîtunu v'

personnelle sur les ouvriers que vous en,,
ployez, rendre meilleurs- les bons oit-

vriers et obtenir une manière d'envIsaig-'
les choses qui sera une révélation puui'r

VOUS.
(A suivre).

Les bonnes annonces sont comme let
costumes faits sur mesure par le tailleur.
Les annonces faites I-la-diable sont gé&

niralement icrites pr6ipîtamment, sans
considilration pour la valeur de l'espace
ou les r6suitate à obtenir. Mesurez l'ob-
Jet à annoncer sous toutes ses faces, na'
tez tous les points de nature à faire lmn-
pression sur telle ou telle personne.
Avec ces mesures en votre posCBSlrnf
vous serez à mime de bâtir l'annonce
qui criera une Imoresslon.

COURANT"


